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À Gilles et Boris, qui m’ont appris à mieux comprendre les garçons.





Préface





« Tiens, un bouquin sur les garçons ! » te dis-tu, un peu étonné, en regardant la couverture de notre livre… Tu as raison, vous ne croulez pas sous les ouvrages qui parlent de vous. De loin, on pourrait penser que vous ne vous intéressez qu’au foot et à la console vidéo ! Et pourtant, nous, on pense que tu te poses autant de questions que les filles. Seulement, tu en parles moins souvent avec tes copains. Alors, on fait le pari que tu vas trouver dans les pages qui suivent des tas de réponses à tes petits soucis.

 

Pourquoi vas-tu te plonger dans ce livre et ne plus le refermer jusqu’à la fin ?


	Parce que tu n’as pas envie d’avoir des boutons, que tu préfères te sentir beau et bien dans ta peau ;


	parce tu te demandes comment fonctionnent les filles, ces drôles d’énergumènes si différentes de toi ;


	parce que tu aimes Julie qui fait semblant d’aimer Bertrand tout en t’aimant quand même ;


	parce que, parfois, tu doutes de toi et tu te demandes comment on devient un homme ;


	parce que tu te sens un peu seul si tu n’es pas fan de foot ;


	parce que tu as trop souvent ta mère sur le dos et pas assez ton père en face de toi…




 

Quand tu l’auras lu, n’oublie pas de le prêter à tes copines pour qu’elles connaissent un peu mieux le garçon formidable que tu es !







Un garçon, ça peut pleurer ?





Bien sûr ! Tout le monde a le droit de montrer sa tristesse : les adultes comme les enfants, les garçons comme les filles…
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Si tu te poses la question, c’est que cela doit t’arriver de temps en temps et que tu en as un peu honte. Ou bien que tu n’oses pas le faire, même quand tu en as envie. Pleurer, ça fait toujours un peu bébé quand on essaie d’être grand… Tu penses peut-être aussi que les pleurs sont réservés aux filles ? Eh bien, détrompe-toi. Au fond, pourquoi pleure-t-on ? Pour exprimer une émotion très forte que l’on n’arrive pas à garder à l’intérieur de soi, pour dire sa tristesse aux autres. Et ce n’est pas réservé aux filles d’avoir du chagrin, tu ne crois pas ? Seulement, dans notre société, les larmes des garçons sont moins bien acceptées : du coup, tu peux avoir l’impression en pleurant de quitter ton camp. Les copains surtout sont durs, ils se moquent de toi. Et comment font-ils, eux, quand ils sont bouleversés ? Ils se mettent en colère, ils tapent, ils cassent tout pour éviter de fondre en larmes. Mais leur tristesse est là quand même. S’ils pleuraient un bon coup, elle trouverait une porte de sortie ! D’ailleurs, as-tu remarqué que tu te sens souvent soulagé ensuite ?

 

 


À toi de jouer !


☺ Même les adultes pleurent quand ils ont un grand chagrin, demande un peu à tes parents. Mais en général, ils ne le montrent pas. C’est peut-être ce qui différencie les larmes des grands de celles des enfants, elles restent souvent secrètes…

☺ On a ri de toi parce que tu as pleuré à la récré ? Ne dis rien devant les copains tant qu’ils sont en groupe, ils en rajouteraient. Mais ensuite, va trouver celui dont tu es le plus proche pour lui dire que tu es blessé par son attitude. Il n’est pas digne d’être ton ami s’il se moque de toi quand tu es malheureux.

☺ Quand un copain pleure, n’aie pas la mémoire courte, souviens-toi comme c’est difficile de voir les autres rire de toi…

☺ Tu es sans doute plus sensible que les autres. Ce n’est pas un défaut de montrer ses émotions. N’aie pas honte, au contraire ! Les copains se moquent de toi parce qu’ils se sentent mal à l’aise : ils aimeraient peut-être bien eux aussi oser exprimer ce qu’ils ressentent au fond d’eux-mêmes…

☺ Attention, ne pleure pas à tort et à travers. À la fin, on ne prendrait plus tes larmes au sérieux !





 

 


☻ BONNE IDÉE

LA RÈGLE D’☼R

Mieux vaut pleurer de temps en temps qu’étouffer sa tristesse…




 







Je vis seul avec ma mère, c’est dur…





C’est toujours un peu difficile d’être en tête à tête avec un seul de ses parents. Et comme tu es un garçon et que ta mère est une femme, tu peux avoir l’impression que vous formez un couple alors que ce n’est pas le cas.
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Quand on est seul avec un parent, c’est vite un peu étouffant, et tu as le sentiment de vivre dans une sorte de cocon. Du coup, tu as très souvent envie d’envoyer promener ta mère pour avoir un peu d’air ! Et puis, si elle n’a que toi, elle a peut-être tendance à te parler comme à un adulte. Elle te fait des confidences sur sa vie, elle te parle de ses soucis d’argent, de sa solitude. C’est douloureux pour toi d’entendre tous ces problèmes, et tu peux te sentir coupable de la voir triste, même si tu n’y es pour rien.

 

 


À toi de jouer !


☺ Ce n’est pas le rôle des enfants de consoler leurs parents. Si tu te sens un peu envahi par les soucis de ta mère, essaie de lui en parler : « Je veux bien que tu me parles de temps en temps, comme ça je comprends mieux pourquoi tu es parfois triste. Mais je n’ai pas envie que tu le fasses sans arrêt. Peut-être qu’il y a d’autres personnes à qui tu pourrais te confier. » Voilà, si c’est dit gentiment, ta mère va sûrement le comprendre. Et ce n’est pas une raison non plus pour être insupportable quand tu vois qu’elle est chagrinée…

☺ Invite souvent tes copains, d’autres personnes de la famille. Ne fais pas la tête quand ta mère amène un copain à elle, au contraire ! Toute personne extérieure apporte de l’air dans la maison…

☺ Tu rêves peut-être en secret de voir tes parents à nouveau ensemble ? Tu n’as donc pas du tout envie qu’il y ait un autre homme dans la vie de ta mère. Tu préfères rester seul avec elle jusqu’à ce que ton père revienne. Tu sais, il n’y a pratiquement aucune chance pour que tes parents vivent à nouveau ensemble. Il faut que tu l’acceptes petit à petit. C’est difficile mais c’est la réalité.





 

 


☞ SUIVEZ LE GUIDE

LA RÈGLE D’☼R

Ouvre en grand la porte de la maison !




 







Je n’ai jamais connu mon père





Connais-tu son nom ? Est-il parti quand tu étais petit ou n’a-t-il jamais vécu avec ta mère ? Peut-être aussi est-il mort avant que tu puisses faire sa connaissance.
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Tu es obligé de grandir sans père à tes côtés. Ce n’est pas tous les jours facile. Tu imagines la vie que tu aurais eue s’il avait été là, tu penses que tout aurait été plus joyeux, plus facile. Peut-être, mais ce n’est pas sûr. Certains hommes ont très peur de devenir papa, ils préfèrent s’en aller plutôt que de mal remplir leur rôle. Ou c’est ta maman qui ne voulait pas à l’époque de ta naissance vivre avec ton père, elle souhaitait être mère toute seule. Cela te révolte peut-être car sa décision a aujourd’hui des conséquences difficiles pour toi. Ce sont toujours des histoires un peu compliquées à comprendre quand on est enfant. Et même pour ta mère, ce n’est sûrement pas très simple. Est-ce qu’elle te parle de lui quelquefois ? C’est important que tu saches qui il est, parce qu’on a besoin de ses deux parents pour grandir, même quand ils ne sont pas là physiquement. Pour compenser un peu son absence, demande à connaître des détails sur sa vie, qu’on te raconte quelques souvenirs s’il y en a…

 

 


À toi de jouer !


☺ À chaque fois que c’est possible, essaie d’avoir des renseignements sur lui. Ta mère refuse de t’en parler ou pleure à chaque fois que tu abordes le sujet ? Elle a sûrement ses raisons, mais toi, tu as le droit de savoir des choses sur ton père et sur tes origines. Essaie de trouver d’autres personnes qui l’ont connu : des amies de ta mère, tes grands-parents…

☺ Ne laisse pas ta mère dire du mal de tous les hommes, même si elle a eu une histoire douloureuse avec ton père. Dis-lui combien cela te fait de la peine de l’entendre prononcer des mots durs contre lui. Il faut qu’elle comprenne que tu es un homme toi aussi, et qu’en faisant cela c’est un peu comme si elle disait aussi du mal de toi…

☺ Il est possible que ta mère ne connaisse pas de façon sûre l’homme avec qui elle t’a eu. Cela arrive quelquefois. C’est probablement difficile pour toi mais, tu sais, beaucoup d’hommes n’ont pas connu leur père et ont fait de grandes choses dans leur vie : ce manque a agi comme un moteur pour eux.
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